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celle de Montchoisi à Lausanne,
devrait aussi être étudiée.

Un dojo pour la compétition

On compte aujourd’hui 25 clubs
d’arts martiaux dans la région.
«La pratique des sports de com-
bat, tout comme celle de la
grimpe, d’ailleurs, est en hausse»,
confirme Alain Feissli, municipal
montreusien et président du
Fonds régional de soutien aux so-
ciétés sportives s’occupant de la
formation des jeunes. La cons-
truction d’un dojo permettant
l’organisation de championnats
fait aussi partie des priorités.

De rares terrains disponibles

Les grandes parcelles encore li-
bres et susceptibles d’accueillir
des installations sportives d’en-
vergure sont rares sur la Riviera.
Si l’instigateur du postulat lorgne

du côté de La Veyre, sur les hauts
de Vevey, Jean-Marc Bryois privi-
légie deux autres sites: la parcelle
dite du «Vallon», non loin du Gym-
nase de Burier (La Tour-de-Peilz)
et le «parc de l’Europe», proche
de la piscine de la Maladaire.

Une facture de 48 millions

Le montant estimé des investisse-
ments prioritaires listés par
l’étude s’élève à 48 millions de
francs. Et, sur la Riviera, on ne
rechigne guère lorsqu’il s’agit de
mettre la main au porte-monnaie
pour le sport régional: la création
de 10 terrains de foot supplémen-
taires tout comme celle d’un stade
d’athlétisme à la Saussaz (Mon-
treux) n’ont guère fait de vagues.
«Leur réalisation s’achèvera ces
prochains mois. L’inauguration
du stade d’athlétisme est agendée
à mai 2016», dévoile Alain Feissli.

«Nous avons bon espoir que les
autorités en place ces deux pro-
chaines législatures répondront à
leur tour aux besoins en matière
d’installations sportives», appuie
Colette Rossier.

Longue tradition sportive

Sur la Riviera, 60% de la popula-
tion font du sport au moins une
fois par semaine, et un quart des
habitants sont affiliés à une so-
ciété sportive. Sur le podium des
sports attirant le plus grand
nombre d’adhérents juniors, on
trouve la gymnastique (1420 jeu-
nes), la natation (1187) et le foot-
ball (1139). Certaines manifesta-
tions phares sont organisées de-
puis des décennies, comme la
Coupe des nations de rink-hoc-
key, le Volley Masters ou la
Course Montreux-Rochers-de-
Naye.

Etude

La Riviera devra rénover 
et agrandir ses piscines

L’agrandissement de la piscine de la Maladaire (Montreux) par un bassin supplémentaire est 
une priorité dans une région où les nageurs sont de plus en plus nombreux. CHANTAL DERVEY

Bien dotée en salles 
de sport, la région 
manque cruelle-
ment de bassins de 
natation. Réactions
Raphaël Delessert

Terre de culture prisée des mélo-
manes de tous bords, siège d’en-
treprises au rayonnement écono-
mique mondial, la Riviera a aussi
du muscle. Dans la région, on
aime le sport et on est fier des
athlètes de haut niveau éclos ici: le
basketteur Thabo Sefolosha, le cy-
cliste Pascal Richard, les nageurs
Karel Novy et Yves Platel, les foot-
balleurs Eugène Parlier et Chris-
tian Matthey… Mais entre Char-
donne et Veytaux galopent et na-
gent une foule d’anonymes qui
bénéficient, globalement, et pour
l’heure, d’infrastructures sporti-
ves de qualité. Mais il convient
aussi de préparer l’avenir et de se
pencher plus particulièrement
sur les bassins de natation: c’est le
constat dressé dans un volumi-
neux rapport qui sera bientôt
transmis aux dix Conseils commu-
naux de la Riviera. Le document
fait suite à un postulat rédigé par
le PLR local il y a deux ans. Tour
d’horizon et réactions.

Bassins à rénover d’urgence

Si, en matière de sports de salle, et
compte tenu des projets en cours,
les besoins sont assurés à moyen
ou long terme, la situation est tout
autre pour la natation. A l’instar
des autres régions du canton, la
Riviera offre des bassins vieillis-
sants à des nageurs toujours plus
nombreux. «La situation est parti-
culièrement tendue ici», note
Jean-Marc Bryois, auteur du rap-
port et ancien délégué aux Sports
de la Ville de Vevey. «C’est la ca-
tastrophe! Tout le monde a besoin
d’eau et il n’y en a pas», lui fait
écho Pierre Volet, président du
Vevey Natation Riviera. Concrète-
ment, la région manque de deux
bassins couverts de 5 à 6 lignes
pour répondre à la demande.
L’extension de la piscine de la Ma-
ladaire (Montreux) est prévue, la
rénovation et l’agrandissement de
celle de Vevey-Corseaux Plage
aussi. A quelle échéance? Le
temps presse. «Le dossier des pis-
cines sera ouvert en début d’an-
née prochaine», indique Colette
Rossier, cheffe du Service des af-
faires intercommunales. La solu-
tion d’une piscine-patinoire à Ve-
vey-Corseaux Plage, similaire à
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C’est le nombre de fauteuils pour 
personnes handicapées qui sont 
désormais disponibles au Reflet - 
Théâtre de Vevey. «Notre régie, 
en haut des gradins et derrière 
une vitre, n’était plus adaptée, 
explique Brigitte Romanens- 
Deville, directrice. Souvent, 
les techniciens demandaient à 
s’installer au fond du parterre. 
Nous avons donc pérennisé 
cette régie provisoire, et installé 
autour d’elle six emplacements 
pour fauteuils roulants.» Cette 
nouveauté est accessible dès ce 
soir, ouverture de la saison 
2015-2016, avec le concert jazzy 
d’Oxmo Puccino en trio. ST.A.

Saint-Légier
Prévention 
du harcèlement

Les écoles de Blonay et de 
Saint-Légier et l’Association des 
parents d’élèves des deux 
communes organisent cette 
année une vaste campagne de 
prévention du cyberharcèle-
ment et du harcèlement à 
l’école. Une première confé-
rence aura lieu ce soir, à 20 h, à 
l’aula du Collège de Clos Béguin. 
Caroline Dayer, docteur, 
enseignante et chercheuse à 
l’Université de Genève, propose 
d’identifier et de prévenir les 
facettes du (cyber)harcèlement 
lors d’une soirée placée sous le 
thème suivant: «En sécurité 
nulle part?» C.B.

Château-d’Œx
La gendarmerie 
a déménagé

Aujourd’hui, le poste de 
gendarmerie de Château-d’Œx 
a déménagé provisoirement 
à la rue de la Gare 10, dans le 
bâtiment de la gare de la 
compagnie ferroviaire Mon-
treux-Oberland Bernois (MOB). 
Ce changement est consécutif 
à la future démolition des locaux 
actuels et à la construction, au 
même endroit, d’un nouveau 
bâtiment, qui accueillera le 
poste vraisemblablement à 
l’horizon 2017. Les horaires 
d’ouverture demeureront 
inchangés: du lundi au vendredi 
de 7 h 30 à 12 h et de 13 h à 17 h 
ou sur rendez-vous. C.B.

Caritatif

Présidé par l’Américano-Mon-
treusienne Heidi Blum, le repas de 
soutien annuel de la Himalayan 
Foundation Switzerland a réuni 
260 personnes vendredi au 
Montreux Palace. Parmi les 
participants figuraient notam-
ment Peter Hillary (fils du premier 
vainqueur de l’Everest (à g.) et 
Jean Troillet (à dr.). Ce sont 
précisément 53 000 francs qui 
ont été récoltés et qui seront 
reversés à la fondation pour ses 
œuvres caritative au Népal. C.BO.
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Une pièce en création dans 
le théâtre montreusien met 
en scène la reine d’Egypte. 
Alors qu’au même moment,
au Caire, on met les 
bouchées doubles pour 
retrouver sa momie

Pour une coïncidence, c’est une sa-
crée coïncidence. En décembre 
dernier, Khany Hamdaoui, direc-
trice solaire du Théâtre Montreux-
Riviera (TMR), esquisse le pro-
gramme de la saison 2015-2016 et 
décide de mettre à l’affiche, cet
automne, Néfertiti et Gominet, pièce
mêlant vaudeville et égyptologie.

Soit l’histoire d’un archéolo-
gue anglais, Sylvester Gominet,
persuadé d’avoir trouvé le sarco-
phage de la reine Néfertiti après
six mois de fouilles en Egypte. De
retour chez lui, et au grand dam
de sa femme, il installe le cercueil
dans son salon; mais, pendant une
nuit d’orage, la foudre réveille la
momie endormie… «Néfertiti se
croit toujours dans son palais et se
dit que son mari a changé la
déco», rigole Khany Hamdaoui.

Mais, alors qu’en Suisse les ac-
teurs viennent d’entamer les ré-
pétitions, la réalité rattrape la fic-
tion et met les égyptologues du
monde entier en ébullition: selon
Nicholas Reeves, scientifique bri-
tannique réputé, la fameuse reine
d’Egypte serait inhumée dans une
pièce secrète jouxtant le tombeau
du pharaon Toutankhamon.

Sa théorie a fait grand bruit cet
été, et des investigations prélimi-
naires sont menées cette semaine
dans la tombe de la vallée des 
Rois. Une conférence de presse

est agendée aujourd’hui au Caire
pour livrer les premiers résultats.

Néfertiti et Gominet est l’œuvre
de l’auteur et comédien vaudois
Jean-Pierre Althaus. Ce dernier as-
sure avoir écrit la pièce bien avant
ce ramdam égyptien: «Elle aurait
dû être montée il y a deux ans
déjà. L’écriture m’a pris six mois,
j’ai étudié avec minutie les roua-
ges des vaudevilles de Feydeau,
tout en travaillant avec un égypto-
logue pour les aspects historiques
du texte. Je voue un grand intérêt
à l’histoire en général, et à
l’Egypte ancienne en particulier:
c’est le berceau de notre civilisa-
tion!» s’enflamme celui qui suit les
travaux de Nicholas Reeves de
très près. «C’est un hasard extra-
ordinaire que la pièce sorte en
même temps!»

Khany Hamdaoui ajoute que
c’est elle qui était pressentie pour
interpréter Néfertiti en 2013.
«Ayant repris la direction du TMR,
je ne peux plus remonter sur les
planches. Mais il était hors de
question de laisser ce texte dans
un tiroir, il y a des scènes très
drôles. Je suis, moi aussi, passion-
née d’Egypte ancienne depuis
l’adolescence. Ces recherches me
fascinent et cette coïncidence me
ravit. Même si la véritable Néfertiti
sera sur la scène du TMR à partir
du 27 octobre!» R.D.

Néfertiti fait l’actualité… 
et le beurre du TMR

«Néfertiti 
et Gominet»
L’affiche du spectacle
qui sera joué 
du 27 octobre au
15 novembre au TMR
de Montreux.

Malgré la bronca du mois 
de juin, les élus de Blonay 
ont finalement dit oui 
à une installation de plus 
d’un demi-million de francs

Des panneaux photovoltaïques se-
ront installés sur l’un des bâtiments
scolaires et la salle omnisports. 
Ainsi en a décidé le Conseil commu-
nal de Blonay avant-hier soir. Coût:
550 000 francs. Fait surprenant, 
aucun débat n’a eu lieu à ce sujet. 
Les esprits s’étaient pourtant forte-
ment échauffés en juin, lorsque les
élus écologistes avaient demandé 
un réexamen du dossier, le reste du
Conseil s’étonnant que leurs collè-
gues refusent un projet ayant trait 
aux énergies renouvelables. «De-
puis, la Municipalité a donné des 
chiffres complémentaires qui ont 
été bien accueillis», analyse, pour 

expliquer cette approbation dans 
le calme, l’élu Gianni Ghiringhelli.

«Nous nous sommes encore
opposés, remarque l’écologiste 
Jean-Marc Nicolet, mais ne pou-
vions plus reporter la décision.»
Sur le fond de leurs réserves, les
écologistes blonaysans n’ont en ef-
fet pas changé: ils souhaitent que
les bâtiments soient d’abord assai-
nis. «Pendant les beaux jours, il
faisait 36 degrés dans les classes.
Seule une fenêtre sur trois 
s’ouvre», répétait à l’issue de la
séance Vincent Beringhs. Il a dé-
posé une motion «Pour une utilisa-
tion responsable des énergies et
de l’eau». Le plénum ne l’a pas 
suivi. Mais cette motion sera revo-
tée à la prochaine séance, suite à
une erreur d’application du nou-
veau règlement (elle aurait dû être
renvoyée en commission d’études
et non balayée). ST.A.

Panneaux solaires 
décriés puis acceptés

U Député PLR de Saint-Légier, 
Pierre Volet est l’instigateur du 
postulat qui a débouché sur le 
rapport bientôt présenté aux 
élus de la Riviera. S’il n’a pas 
encore lu le document dans 
son intégralité, une première 
mouture, découverte il y a 
quelques mois, ne l’a pas 
convaincu.

«Je reconnais le travail 
accompli, mais, sur le fond, ça 

manque d’ambition et de rêve. 
Arrêtons de bricoler et de 
rafistoler par-ci, par-là, et 
soyons un peu visionnaires», 
lance celui qui plaide pour la 
construction d’un grand centre 
multisport à La Veyre, à cheval 
entre les communes de Vevey 
et de Saint-Légier.

Pierre Volet imagine, à deux
pas des courts de tennis 
existants, un complexe 

regroupant une piscine de 
50 m avec un petit gradin, une 
patinoire et une salle omnis-
ports moderne.

Pour faire entendre sa voix,
le député se dit prêt à taper à la 
porte des acteurs politiques 
locaux: «Lorsque j’aurai lu le 
rapport complet, je n’exclus pas 
de faire pression sur des 
conseillers communaux afin 
d’aller plus loin.»

«Ça manque d’ambition et de rêve»


